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VACCINATION
MÉDECINS SOUS PRESSION
ils sont en première ligne pour défendre les vaccins. Mais selon une
étude inédite, un généraliste sur deux estime que lutter contre les

idées préconçues des patients est comme une montagne à abattre.

PARLLAUDINEFRriJST

ILS VACCINENT aujourd hui un en-
fant sur deux en France, leurs con-
frères pédiatres assurant le suivi de
45 % et le reste étant pris en charge
en PMI (centres de protection ma
lemelle et infantile) En bons méde-
cins de famille, les généralistes de-
vraient mieux savon — à part nous-
même — si I on est ajour du tétanos
et pouvoir nous persuader qu'im
muniser le petit dernier de la rou-
geole, e cst important Medecins

traitants, régulièrement présentés
- dans les discours - comme les
chefs d'oichestie du pai coms de
soins de chaque Français, ils mon-
tent aujourd hui au front pour relan
cer la vaccination

Vaste chantier ou les doutes et la
désaffection croissants inquiètent
Des gestions politiques hasardeu-
ses, avec revirements sur I hepati-
te B entre 1994 et 1998 puis l'inutile
campagne de vaccination contre la
grippe A en 2009, ont amorce la de-
france Les soupçons et/ou rumeurs
d'effets secondaires comme la sclé-
rose en plaques lies a certains vac-
cins ou à leurs adjuvants, mis en
avant par des militants tres actifs
n'ont cesse depuis de l'accentuer Et
l'on a vu léappaïaîtie des épidémies
de rougeole, parfois des oreillons
disparus ct même Ic tétanos chez un
enfant l'an deiniei

LA CAMPAGNE ANTIGRIPPE
BIENTOT LANCEE

Dans ce paysage, le médecin de fa-
mille peut (re)devenir le pilier sur le-
quel s appuyer, souligne la SFMG
(Société française de médecine gé-
nérale) La société savante, qui ani-
mera des debat s sur la vaccination la
semaine prochaine aux Entretiens
de Bichat ou Mansol Tourame vien-
dra lancer la campagne annuelle de
vaccination antigrippe, doit surtout
être reçue demain par le protesseui
Alain Fisher Ce specialiste d'immu-
nologie pédiatnque pilote la concer-
tation citoyenne sur la vaccination
voulue par la ministre dc la Santé,

qui a déjà reçu l'an dernier un rep
pol t complet sul le suj et, commande
a la députée Sandrine Hurel En fin
d'année, il doit à son tour émettre
des lecommandations, au vu de ses
auditions et des avis émis sur I espa-
ce participatif ouvert en ligne* jus
qu'au 13 octobre Les généralistes
ont des idées de mesures concrètes
(lire a contre) pour relancer la vae
cination et les y aider Pour 9 sur
10 d entre eux, I utilite de la vaccina-
tion, « qui permet de sauver 3 mil-
lions de vies tous les ans », ne fait
aucun doute La SFMG I a mesure
dans une vaste enquête baptisée DI-
VA pendant deux ans" Si une infi-
me part d entre eux doute ou baisse
parfois les bras, dans le face-a-face
en huis clos du cabinet médical, c'est
qu'ils sont eux aussi sous la pression
de cette défiance I sur 4 juge que la
présence d'adjuvant dans les vac-
cins est un frein 2 sur 3 soulignent
I ecueil de devoir prendre autant de
temps pour expliquer, justifier, né-
gocier Car oui, pour un toubib sm 2
les idees préconçues de leurs pa-
tients sur certains vaccins sont une
montagne à abatti e Et à changer
perpétuellement un calendrier vac-
cinal qui devrait servir de boussole,
les autoiités sanitaiies n'aident pas,
jugent un tiers des généralistes

"contnb concertation-vaccination fr
" Menée auprès rie I 069 généralistes qui
ontrepondu a un questionnaire en ligne
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Les généralistes sont convaincus de l'utilité de la vaccination, selon une
étude de la Sociéte française de médecine générale Maîs ils doivent faire
face à la défiance grandissante des patients


